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Par  A.  E S T I E N E , Premier  Imprimeur  Se 
Libr.  ordinaire  du  Roy , ruë  S.  lacques , au 
College  Royal,  deiunc  S.  Benoift, 

M.  De.  XLIV. 

^te  Prutilegt  de  fa  Maiefil, 


O V I s par  la  grâce  de  Dieu , Roy  de 
France , & de  Naiiarre  , A tous  ceux  ^ 
qui  ces  prefentesLettres  verront, raluct 
Noilre  intention  a toujours  efté  de 
faire  entretenir  ôc  faire  obferiKr  foi- 
gneufement  à nos  fubicts  faifans  proftffion  de  la 
Religion  prétendue  reformee,  la  grâce,  concef- 
fîon,  Sc  aduantage,  quels  feu  Roy  noftre  cres- 
honoré  Seigneur  Ôc  Perc  leur  a odroyc  par  rEdic 
de  Nantes  , Sc  par  les  Bieuecs  & déclarations 
qui  s’en  font  enfuiuies,  5:  qui  ont  efté  depuis  par 
nous coniîrmées;  AufEauons  nous  deEréquedc 
leur  partils  fe  carrtinireiuà  l’obreruation  dumeP* 
me  Editj&des  Loix&  Ordonnacesde  ce  Royau- 
me,pour  viure  dans  iccluy  aiiec  la  mcimt  Edclitc,,’ 
êc  obeyirance,que  font  tous  nos  autres  fubi-ets.  Ec 
quand  ils  fe  lont  émancipez  de  faire  quelque 
adion  contraire  à leur  deuoir , nous  auonscfté 
obligez  de  leux  faire  connoiftre  le  reirentiment 
quenous  en  auonseu , & de  faire  fur  ce  fuiec  ks 
Déclarations,  Vautres  Lettres  Patentes , telles 
que  nous  les  âuonsiugez  neceiraires,(ur  le  s occu- 
rences qui  fe  prefentoienc, comme  nous  fifmes  au 
mois  d’ Auril  de  l’annee  dernière , eftans  aduertis 
qu’aucuns d*entre  eux.,  s’ingeroient  contre  & au  ^ 
preiudicc  de  nofdics  Edits&  Déclarations  de  con* 
uoquer,  (9c  tenir  des  Ademblees  illicites,  ôc  par. 
nous  dcfFendueSj^ôc  que  mefme  ils  en  auroienc  af- 
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Xctcrcs  Patentesdu  20.  dudit  mois, par  lefqucl- 
les  nous  decî^raftncs  ladite  Aflimblte , & toutes 
celles  qui  fe  tenoient  par  eux,  autres  que  celles 
leur  font  permifes,  cftre  illicites, & contre 
noitr  e auchorké , & feruice  : 6c  comme  telles  les 
delfendirmes  fur  peine  de  defobey^irance.  Du  dc- 
puisayans  encore  eu  aduis,  que  ceux-là  mefmes 
quiauoient  proieitc  de  faire  ladite  Airembleeà 
Caftel-ieloux Te  tronuans  empefehez  à Toccafion 
de  noftredite  Déclaration , s*eftoient  refolus  de 
la  conuoquer  hors  du  ucirorc  de  noftre  Parlement 
de  Eourdeaux,  &rafrigncr  à Orthes  en  Bearn 
pour  s'y  pcuuoir  tenir  auec  plus  de  liberté.  Nous 
aurions  fait  expédier  vne  Déclaration  du  ii.  du 
mois  de  May  enfuiuant , par  laquelle  nous  au- 
rions déclaré  noftre  volonté eftre,  qu’àlapour^ 
iuitçe  Si  foîîsôitâtion  de  nos  Procureurs  Qcne- 
ra^px,  Si  leur  Subfticuts  il  fut  procédé  extraordi- 
nairement , par  nos  înges  & autres  Officiers  qui 
le  trouucroient  fur  les  lieux  à Tencontre  de  ceux 
qui  aurDient  efté  autheurs , 6c  fe  feroicmt  trouuiz 
c?n  ladite  AITemblee  qu*ôn  dit  cfire  conuoquee  en 
Bearn  , ôc  toutes  autres  illicites  deffendues  par 
nofdits  Edits  comme  infraéieurs  de  nos  Edits , ôc 
perturbateurs  du  repos  public.  Ce  qui  n*auroit 
pourtant  empefehé  la  tenue  de  ladite  AlTcmblce, 
Sc  quemefmc  ils  ne  hayent  depuis  transférée  en 
nofire  ville  de  la  Rodi,  dequoy  nous  aurions  à 
prefcntiulTe  fùbict  d'indignation  n'c doit  que  lors 
de  cc  dernier  mouuemeiu  ceuxquife  retrouuerent 


ca  ladite  AflCcmblcCjcëcognoiflanti  qu’aucuns  de 
pos  fubicts  ft  vouloicnc  feruir  du  nom  de  la  Roy- 
ne  noftre  très- honorée  Dame  & Mère, pour  trou- 
bler le  repos  de  noftrc  Royaume,  & chercher 
leur  aduantage  au  preiudicc  de  noftrc  authorité» 
ôc  du  bien  de  noftre  feruice  , ôc  que  mefme  ils 
cftoientfufcitez  & recherchez  pour  fc  ioindreà 
ceuxqui  auroient  ces  mauuaifes  intentions, ils  tef- 
moignerét  en  cette  occafion  la  fidelité  & affedtiq 
qu*ils  auoient  à noftre  feruice,  ôc  que  s’ils  auoient 
failly  en  s’aftemblant  au  preiudiçe  de  nos  deffen- 
ces,  ils  n’auoient  pourtant  eu  aucune  intention 
ds  nous defferuir, nous  ayant  enuoyé  fur  cette 
occurrence  leurs  Députez,  pour  nous  alfcurer , ÔC 
pcGcefter  de  leur  fidelité , obeyffance , & deuoir  i 
noftre  feruice  ,dc  nous  fupplicr  de  les  honorer  de 
nos  commandemens.  Ce  qu*ayant  bien  cogneu, 
& confideré, nous  nous  refolufmes  dcflors  douye 
benignement  leursdits  Députez  , & enfuitte  ou- 
blier la  faute  qu’ils  auoient  aupnrauant  commife, 
par  ladite  Alîemblce,  Ceqne  voulanseffeduer,A 
ces  eaufes, apres  auoir  mis  cette  affaire  en  delibc- 
ration,en  noftre  Confeil,  où  afliftoient  pîufieurs 
Princes, Ducs, Pairs,  & Officiers  de  noftre  Cou- 
tonne, de  Taduis  d*iceluy,&  de  noftre  certàine 
feience , pleine  puiflancc  , Sc  authoritç  Royallc* 
ciifons,&  déclarons,  y oiilons  & nousplaift,  que 
nofeiits  fubiets  qui  fe  font  trouuez  efdites  a Sem- 
blées tenues  efdites  villes  d’Orthes , Sc  la  Rody, 
enfembleceux  qu’ils  y ©nï  députez,  ncpuiffeiit 
eftie  inquiétez,  niolcftez>  ny  recherchez  à cette 
©ccafion,  aiiis  qu’ils  en  demeurent  entièrement 


d'cfchar  gez , ôc  que  chacun  fe  puifTc  rctiret 
en  toute  leur  etc,  êc  liberté  en  fa  maifon,  ôc  aux# 
lieux  de  leurs  relîdences,  nonobftant  lefdites  De-  * 
cla'radons  cy  dclîus  mentionnées tous  Arrefls 
êc  f ugeniencs  qui  pourreient  auoir  cO:é  donnez  en 
ruitfc dd’icelles , Voulons  que  (i  aucuns. d’entre 
eux  auoientefté  pris& arrefcez>ou  leurs  biens  fai- 
fis  à i’occafion  rufdice  , qiui  leur  en  foie  donné 
plaine  êc  enticre  main  leuée , ayant  pour  les  con- 
h Jerations  iurdices  , affoupiséc  mis  en  oublyj  la 
faute  qui  pouroit  en  cela  auoir  efté  commis, Se  dot 
nous  impofons  hlence  perpétuelle  à nos  Procu- 
reurs Generaux,  leurs  Subftituts,&  tous  autres, 
aufqucls  neantmoins  nous  mandons  & enioignôs 
de  tenir  la  main  à lexecution  , ôc  obfcruation  de 
nofdics  Edid's  St  Déclarations.  Si  donnons  en 
mandement , a nos  amez  Ôc  féaux  Confeiliicrsjcs 
gens  tenans  nollre  Cour  de  Pailernent  a Paris  , 
que  ces  prèfentesiisfacenc  lire  publier  ôc  enre- 
gidrer  , garder  ôc  obferuer  exademcnc  , & du 
contenu  en  icelles  iouir  j&.vfer  nofdits  fubieds  de 
la  Religion  prétendue  reformée  plainernent  & 
pâifiblement  fans  permettre ny  fonffnr  quai  leur 
fort  fait  iniure  ou  donne  aucun  trouble  ,ou  em- 
pefehement  au  contraire.  Car  tel  eO:  noftre  plai- 
Hr  jentefmoingde  quoy  nous  auons  fait  mettre 
noftrc  feilà  ces  prefentes.Donné  à Amboifeîe 
ionrdc  May  , PAnde  grâce  ôc  de  noflre  ré- 
gné ledixicfme.  Signe  L O V l S,  & fwir  le  Re- 
ply , par  le  Roy , De  L Q/M  E N I E & léillée  fur 
double  queue  en  cire  iauhe  du  grand  feau. 
'B^egifirh  euy  U Procureur  General  du  Roy  a Parti  en 
Parkmei ieijdour deluillet:  ïùiç)Signé,GALLKR^^.» 


